
                        

 

Prédication pour le dimanche 15 septembre 2024 

16ème dimanche après Trinité 

Psaume 16, (1-4) 5-11 
 
 
Ces derniers temps, il n’est pas toujours évident de vivre sa vie sereine-
ment. Les tensions entre les peuples, la perspective du réchauffement 
climatique, le renforcement des inégalités, les soucis économiques, et 
toutes sortes d’autres sujets d’inquiétudes provoquent en nous un senti-
ment diffus d’insécurité, une crainte du présent et de l’avenir. Difficile 
pour nous de pouvoir marcher dans le monde et dans la vie avec assu-
rance.  
 
Dans ces circonstances, il peut être rassurant de se confier en quelque 
chose de facile qui peut résoudre nos soucis : les promesses sédui-
santes d’un homme providentiel, les jolis discours qui viendraient appor-
ter une solution à tout, les belles annonces qui nous convainquent qu’en 
achetant tel produit ou en adoptant tel mode de vie, tout irait mieux. Mais 
lorsqu’on se sent perdu dans une ville, il est parfois bon d’avoir un guide 
qui soulève un parapluie coloré, comme un repère pour nous orienter 
vers notre chemin véritable. Dans cette tentation de solutions faciles et 
d’hommes providentiels, le Psaume 16 se place ainsi comme un pan-
neau indicateur sur notre route, qui nous montre le chemin de la sécurité 
intérieure.  
 
Comme beaucoup de Psaumes, il est difficile de savoir exactement dans 
quelles circonstances il a pu être rédigé. Mais à sa manière, ce poème 
biblique exprime bien une forme d’expérience spirituelle fondamentale, 
vécue par des croyantes et croyants à travers les âges, à savoir cette 
assurance que dans les tempêtes de l’existence, il est possible de trou-
ver son refuge en Dieu. C’est cette direction que nous montre le 

Psaume : au milieu des tumultes et des tentations, puiser en Dieu une 
source de confiance. 
 
Pourtant, à son époque, cette position ne semble pas faire l’unanimité. 
L’auteur du Psaume semble faire le tri entre deux catégories de per-
sonnes parmi ses contemporains : d’un côté, ceux qui sont fidèles à 
Dieu, et de l’autre, ceux qui cherchent les faveurs d’un autre dieu. Les 
Psaumes, comme l’ensemble des Écritures bibliques, montrent souvent 
cette séparation entre deux chemins. Bien sûr, nous savons que la vie 
est plus compliquée que cette dualité peut-être un peu trop simple. Mais 
ici, l’auteur vit quelque chose d’existentiel que nous vivons toutes et tous. 
 
L’être humain est toujours une créature sociale. Je suis qui je suis parce 
que j’ai été élevé par des parents, que j’ai été entouré par des frères et 
des sœurs, que j’ai été formé par des maîtres, parce que j’ai grandi dans 
une culture, et que je me suis laissé inspirer par des figures qui ont pu 
être des inspirations pour ma vie. Aussi, dans les circonstances difficiles, 
lorsque le sentiment d’insécurité grandit en moi, il importe de pouvoir me 
laisser inspirer par des figures portées par la justice. Il importe de se 
détourner des idoles pour rechercher des figures portées par la con-
fiance en Dieu, non pas pour les prendre comme des exemples, mais 
pour nous laisser guider par une attitude similaire. Dans ces circons-
tances, l’auteur du Psaume 16 fait partie de cette chaîne de témoins, qui 
nous montrent la voie de la confiance en Dieu.  
 
Aujourd’hui, l’auteur de ce Psaume peut continuer de nous inspirer, no-
tamment dans le regard qu’il porte sur son Dieu. Il affirme ainsi : « Sei-
gneur, tu es la chance de ma vie, tu es l'héritage qui me revient, tu tiens 
mon avenir dans tes mains ». Les termes qu’il utilise ici dans le texte 
original renvoie très précisément à la distribution de la terre. Dans le récit 
du livre de Josué, les différentes tribus d’Israël se partagent la Terre pro-
mise de Canaan. Chaque tribu reçoit une portion de la terre en partage. 
Cette terre que Dieu donne, cette terre qui est une chance offerte, est un 
héritage d’avenir précieux. Et pourtant, l’auteur du Psaume utilise les 
même termes que dans le livre de Josué… pour parler du Seigneur.  



                        

 

À ses yeux, la présence de son Dieu dans sa vie, son soutien inébran-
lable, est plus important que son héritage matériel. Le regard qu’il pose 
sur Dieu est tellement rempli d’amour et d’estime, qu’il considère que 
c’est la chose la plus précieuse imaginable. Dans notre vie, avec son 
quotidien occupé, dans notre monde marqué par les contraintes finan-
cières et matérialistes, portons-nous toujours ce même regard sur Dieu ? 
Est-il toujours vraiment notre bien le plus précieux, notre héritage le plus 
important ? Ne sommes-nous pas habitués à un regard sur Dieu plus 
distant, en le voyant comme une habitude à la périphérie de nos vies ?  
 
Pourtant, en reconsidérant notre regard sur l’Éternel, comme le Psal-
miste, nous pouvons découvrir une source de confiance incroyable au 
cœur de notre vie. Peut-être est-ce pour nous important de redécouvrir 
cette même forme d’expérience spirituelle, où au cœur de mon sentiment 
d’insécurité, je m’abandonne à mon Dieu pour expérimenter dans mon 
être un relèvement, un soutien, une conviction profonde que même le 
séjour des morts n’a pas de prise sur lui. On observe alors que lorsqu’on 
se tourne ainsi vers notre Dieu, en se laissant inspirer par celles et ceux 
qui lui sont lui fidèles, nous vivons comme l’auteur du Psaume une ex-
périence inexprimable. 
Le pasteur et activiste Martin Luther King, pionnier bien connu des droits 
civiques pour les noirs aux États-Unis, le raconte à sa manière dans son 
ouvrage Combats pour la liberté, nous offrant un témoignage inspirant. 
Il le raconte ainsi :   
 

À la fin d’une journée particulièrement chargée, je me couchais 
à une heure tardive. Ma femme dormait déjà et j’étais sur le 
point de m’assoupir quand le téléphone sonna. Une voix en co-
lère dit : « Écoute, sale nègre, nous en avons assez de toi. 
Avant la semaine prochaine, tu regretteras d’être venu à Mont-
gomery ! ». Je raccrochais, mais le sommeil était parti. Je sortis 
du lit et commençai à arpenter le plancher. Finalement, j’allai à 
la cuisine et fis chauffer du café. J’étais prêt à abandonner. J’es-
sayai de trouver un moyen de disparaître sans avoir l’air d’un 
lâche. Dans cet état d’épuisement, alors que mon courage était 

presque entièrement perdu, je décidai de remettre mon pro-
blème à Dieu. La tête entre les mains, je m’inclinai sur la table 
de la cuisine et je priai à voix haute. Ce que je dis à Dieu cette 
nuit-là est encore vivant dans ma mémoire : « Je me suis dressé 
ici pour ce que je crois juste. Mais maintenant, j’ai peur. Les 
gens se tournent vers moi pour être guidés et si je vais devant 
eux sans force et sans courage, eux aussi vont se décourager. 
Je suis au bout de mes forces. Il ne me reste rien. J’en suis 
venu au point où seul je ne peux plus faire face… ». À ce mo-
ment même, j’eus conscience de la présence divine comme ja-
mais auparavant. C’était comme si je pouvais entendre la tran-
quille assurance d’une voix intérieure : « Debout ! Debout pour 
la justice ! Debout pour la vérité ! Dieu est à tes côtés ! » 
Presque aussitôt, mes craintes commencèrent à me quitter. 
Mon incertitude disparut. J’étais prêt à tout affronter. La situa-
tion extérieure n’avait pas changé, mais Dieu m’avait donné le 
calme intérieur. 

 
Comme au temps de l’auteur du Psaume, ou de Martin Luther King, il 
n’est pas toujours évident aujourd’hui de vivre sa vie sereinement. Mais 
nous pouvons garder en nous cette confiance inébranlable que notre 
Dieu nous relève, qu’il nous offre sa présence. Aujourd’hui, laissons-
nous inspirer par celles et ceux qui nous montrent cette voie, ce chemin 
de la confiance en Dieu, plutôt que celui des recettes faciles. Que le Sei-
gneur nous renouvelle sa présence pour nous raviver notre joie d’exister.  
 
Pasteur Jean-Philippe Lepelletier 
 
 
 
 
Cantiques : AL 42-03 : ARC 249 
 
 
 



                        

 

Prière d’intercession 
 
Seigneur, tu t’es manifesté aux prophètes autrefois, et tu te manifestes 
aujourd’hui encore à nous. Apprends-nous à te reconnaitre dans le vi-
sage des autres et parmi les événements qui surviennent dans ce monde 
pas toujours apaisé. Fais de nous des témoins de tes œuvres et de tes 
merveilles, car ton amour est inébranlable. Ouvre notre cœur, inscris-y 
la paix et la fraternité, la joie et la reconnaissance. Dénoue tous ce qui 
nous maintient prisonnier : nos découragements, nos rancœurs, nos en-
vies de vengeance, notre haine. Affermis notre foi. Eclaire de ta lumière, 
le chemin que nous devons suivre ; donne-nous ta main afin que nous 
ne nous égarions pas.  
 
Accompagne les parents dans l’éducation de leurs enfants, ; aide les en-
fants à grandir dans la justice et le respect. Apporte l’énergie, la patience 
et l’humanité nécessaire aux enseignants. Que leurs élèves et étudiants 
avancent dans les savoirs pour grandir dans un monde qui bouge. En-
veloppe de ta présence les malades et le personnel qui prend soin 
d’eux ; fais sentir ta présence aux solitaires et aux découragés de la vie.  
 
Seigneur, donne-nous ton Esprit afin que ton royaume avance. Amen 
 


